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REPORTERS SOLIDAIRES                                                              

 

COMPTE-RENDU DES TROIS MISSIONS EFFECTUEES  

DANS LA REGION DES HAUTS-BASSINS (BURKINA FASO)  

OCTOBRE-NOVEMBRE 2013 

 

 

Dans le cadre de la coopération liant la Région Rhône-Alpes à la Région des 

Hauts-Bassins (Burkina Faso) et avec le soutien de la Ville de Lyon, 

Reporters solidaires a organisé une triple mission dans la Région des Hauts-

Bassins (Burkina Faso). 

 

 

1. Mission préparatoire à la mise en place d’un Master 2 de journalisme à 

Bobo-Dioulasso en partenariat avec l’Institut de la communication (ICOM) 

de l’université Lumière-Lyon 2 et l’université de Bobo-Dioulasso. 

 

Participants : 

 

Arnaud Noblet, responsable de la filière Journalisme à l’ICOM-Lyon 2 

Christine Cognat, présidente de Reporters solidaires, enseignante vacataire à 

l’ICOM-Lyon 2 

Francis Viailly, trésorier de Reporters solidaires, enseignant vacataire à l’ICOM-

Lyon 2 

 

Depuis novembre 2009, Reporters solidaires mène des actions de formation pour  

les journalistes des Hauts-Bassins. Quatre d’entre eux ont suivi, dans le cadre du 

dispositif d’échanges professionnels inter-régionaux, les cours du Master 2 de 

journalisme à l’ICOM, deux à l’automne 2012, deux à l’automne 2013, afin de 

devenir formateurs à leur tour. Dans le but de faire bénéficier de cette formation 

approfondie un plus grand nombre de journalistes burkinabè, la direction de 

l’ICOM a proposé à Reporters solidaires d’étudier la faisabilité d’un projet de 

délocalisation de ce Master à Bobo-Dioulasso. 

En novembre 2012, à l’issue d’une session de formation jumelée avec celle des 

journalistes de la Région de Tombouctou à Bobo-Dioulasso, Christine Cognat et 

Francis Viailly avaient déjà rencontré à cet effet M. Moussa Ouattara, ministre 

des Enseignements secondaire et supérieur, et le professeur Aboubacar 
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Toguyeni, vice-président de l’Université Polytechnique de Bobo-Dioulasso, 

chargé de la coopération internationale. 

Tous deux avaient manifesté un grand intérêt  pour ce projet et dans la foulée, le 

président de l’Université de Bobo-Dioulasso, M. Georges Anicet Ouédraogo 

avait écrit au président de la Région Rhône-Alpes, M. Jean-Jack Queyranne, 

pour donner son accord. 

 

La mission préparatoire d’octobre 2013 a permis au trois participants de 

rencontrer le docteur Alfred Sanou, président du Conseil régional des Hauts-

Bassins, en présence de M. Georges Anicet Ouédraogo, président de 

l’Université de Bobo-Dioulasso, de Mountamou Kani, président de l’Union des 

journalistes et correspondants de presse des Hauts-Bassins (UJCP-HB), notre 

partenaire depuis 2009, et d’Alain Bostal, coordonnateur de la RRA dans les 

Hauts-Bassins. Le président de la Région des Hauts-Bassins apporte son plein 

soutien à ce projet comme en témoigne la lettre ci-jointe. 

Le lendemain, une réunion de travail organisée à l’université a rassemblé les 

différents acteurs de ce projet avec les vice-présidents, le professeur Aboubacar 

Toguyeni, déjà cité, et le professeur Théodore Tapsoba, chargé des 

enseignements et des innovations pédagogiques. A cette occasion Arnaud 

Noblet a précisé les points suivants : 

- La délocalisation du Master 2 « nouvelles pratiques journalistiques » exige 

qu’il offre le même contenu pédagogique, les mêmes enseignants et le même 

nombre d’heures dispensées pour pouvoir délivrer le diplôme de Lyon 2. 

- Ce Master 2 s’adresse d’une part à des étudiants bac + 4 pouvant provenir de 

différentes disciplines à condition de suivre une mise à niveau préalable assurée 

par Reporters solidaires et l’UJCP-HB, d’autre part à des professionnels des 

médias admis sur la base de la validation des acquis professionnels (VAP). 

- Ce Master 2 est ouvert en priorité aux candidats burkinabè mais également à 

ceux de la sous-région, en particulier par le biais des universités avec lesquelles 

celle de Bobo-Dioulasso a des collaborations. 

- Ce Master 2 s’organise en modules d’une semaine sur un ou deux ans. 

- Le fonctionnement de ce Master 2 doit être entièrement autofinancé par les 

frais d’inscription. 

De son côté, l’Université de Bobo-Dioulasso met à la disposition de ce Master 2 

des locaux neufs dans le centre de formation et de recherche abritant un Campus 

numérique, situé en centre-ville et doté d’une connexion Internet à haut débit. 

Nous avons visité ces locaux qui conviennent parfaitement à cet enseignement à 

condition de les doter en matériel de pointe mais léger. 

Au cours de cette mission, Christine Cognat et Francis Viailly ont fait part de ce 

projet au nouvel ambassadeur de France au Burkina Faso, M. Gilles Thibault, 

venu inaugurer à Bobo-Dioulasso la bibliothèque numérique de l’Institut 

français. Cette bibliothèque numérique, la première créée en Afrique de l’Ouest, 
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représente un argument supplémentaire en faveur de  l’implantation de ce 

Master 2 à Bobo-Dioulasso.  

L’ambassadeur, très intéressé, a indiqué spontanément que le ministère des 

Affaires étrangères pouvait apporter une aide financière à ce projet. 

 

 2. Session de formation des animateurs de la radio villageoise « La Voix des 

Hippos » à Bala, à la demande de l’association Tétraktys. 

 

Participants : 

 

Christine Cognat 

Francis Viailly 

Abdoulaye Ouattara, journaliste à la RTB radio et correspondant de Ouaga FM, 

secrétaire général de l’UJCP-HB et formateur RS à la suite du Master 2 suivi à 

Lyon 

Moussa Sanon, rédacteur en chef de la RTB radio, responsable de la formation à 

l’UJCP-HB et formateur RS à la suite du Master 2 suivi à Lyon 

 

Dans le cadre de la mise en valeur éco-touristique du site de Bala et de la 

protection de la Réserve Biosphère mondiale, l’UNESCO a offert à l’association 

inter-villageoise de gestion des ressources et de la faune (AGEREF) une radio 

afin de sensibiliser la population. « La Voix des Hippos » émet depuis juillet 

2013. Elle est animée par quatre volontaires non professionnels dont une femme. 

Deux seulement d’entre eux ont reçu une courte formation de RFI. 

La radio diffuse des informations locales ainsi que des émissions de RFI sur 

l’environnement, la santé et l’éducation. Chaque animateur assure, une semaine 

par mois, deux tranches horaires quotidiennes de 6 heures à 9 heures et de 16 

heures à 22 heures. 

Par l’intermédiaire de Tétraktys ils ont formulé les demandes suivantes : 

-  Formation aux techniques de l’interview et du reportage. 

-  Réflexion et révision de la grille des programmes. 

Pendant trois jours, du vendredi 1er  au dimanche 3 novembre, les quatre 

formateurs ont travaillé sur l’écriture radiophonique (réécriture d’un 

communiqué sur l’éclipse solaire) et sur la voix des animateurs, expliqué les 

bases du métier à l’aide d’un exercice sur les cinq sens, préparé et réalisé un 

reportage dans le village sur cette même éclipse (interviewes des Anciens). 

Animateurs et formateurs ont enfin procédé à une modification de la grille des 

programmes afin, en particulier, d’intégrer une émission sur le rôle des femmes. 

Cette nouvelle grille pourrait entrer en vigueur en janvier 2014, après validation 

du Conseil supérieur de la communication (CSC).  

A noter que ces quatre animateurs très peu rémunérés travaillent dans des 

conditions précaires. Il serait nécessaire d’augmenter leur indemnisation, de les 

doter d’une connexion Internet afin d’éviter au directeur, M. Zossoun Millogo, 
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de se rendre à ses frais à Bobo-Dioulasso, une fois par semaine, pour relever ses 

mails. Ce dernier souhaiterait également effectuer un stage de quinze jours dans 

une radio associative lyonnaise. En attendant, Abdoulaye Ouattara et Moussa 

Sanon se sont engagés à rester en contact avec les animateurs et à les aider 

ponctuellement. 

Conformément aux statuts de RS, Christine Cognat et Francis Viailly étaient 

bénévoles, mais il nous a paru normal d’indemniser les deux membres de 

l’UJCP-HB, ce que Tétraktys a accepté.  

L’AGEREF a pris en charge les repas de midi et a indemnisé les quatre 

animateurs tandis que Tétraktys a pris en charge les frais de transport entre 

Bobo-Dioulasso et Bala. 

 

3. Formation en immersion dans les rédactions bobolaises 

 

Participants : 

 

Christine Cognat 

Caroline Lefebvre, journaliste, membre de RS, résidant à Bobo-Dioulasso. 

Jean-Paul Savart 

Francis Viailly 

 

A la demande de l’UJCP-HB et de la RTB2, radio et télévision d’Etat à 

diffusion régionale, Reporters solidaires a poursuivi ses actions en immersion 

commencées en novembre 2012. 

Christine Cognat et Caroline Lefebvre ont assuré une formation de quatre jours à 

la radio sur les thèmes proposés par Lucienne Toé, directrice de la RTB2, et par 

Moussa Sanon, rédacteur en chef de la radio :  

- écriture radiophonique 

- travail sur la voix 

- différenciation entre flash, bulletin et journal 

- alignements 

- organisation de la rédaction 

 

Jean-Paul Savart s’est consacré pour sa part à la télévision : 

- déroulé d’un journal 

- présentation du journal 

- organisation du travail 

- reportage  

- préparation des émissions TV pour le 50naire de la radio 

Il a notamment encadré un reportage sur le centre de formation des jeunes 

footballeurs fondé à Bobo-Dioulasso par l’AS Saint-Etienne, dont les images ont 

été reprises par France 3 Rhône-Alpes, préfigurant un éventuel partenariat entre 

cette chaîne et la RTB2. 
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De son côté, Francis Viailly s’est immergé à l’Express du Faso, quotidien 

national installé à Bobo-Dioulasso, et au Patriote, bi-mensuel dont l’ambition 

est de redevenir quotidien. 

A l’Express du Faso il a participé avec Montamou Kani, le rédacteur en chef, 

aux conférences de rédaction et à différents reportages avec les journalistes. 

Au Patriote, il a retravaillé avec Fabé Traoré, directeur de la publication, les 

différents articles de la prochaine édition. 

 

Christine Cognat, Jean-Paul Savart et Francis Viailly 

Lyon, le 12 décembre 2013 

 


